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DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

i Qui  orctonne  que  le  nombre  des  Imprimeurs  de  la  généralité 
ér  province  de  Bretagne , fera  df  demeurera  fixé 
à celui  de  quinze. 

Du  12  Mai  1759. 

Extrait  des  Re fifres  du  Confieil  d’Etat , 

LE  ROI  étant  informé  que,  nonobftant  les  régies  prefcrites 
par  difïérens  arrêts  de  fon  Confeii , 6c  notamment  par 
ceux  des  21  juillet  1704  6c  31  mars  1739,  pour  prévenir  les 
abus  d’un  trop  grand  nombre  d’imprimeries  dans  le  royaume, 
il  s’en  feroit  établi  dans  quelques  villes  ou  lieux  contre  la 
teneur  defdits  arrêts , 6c  même  fans  obferver  les  formalités 
prefcrites  par  ceux  des  28  février  1723  6c  24  mars  1744? 
pour  être  admis  à l’exercice  dudit  Art;  Sa  Majefté  auroit  jugé 
à propos  de  fe  faire  repréfenter  l’état  de  toutes  les  Imprimeries 
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qui  exiftent  actuellement  dans  les  différentes  généralités  de 
fon  royaume,  & d’expliquer  définitivement  lés  intentions  à ce 
fujet,  de  manière  que  le  nombre  deldites  Imprimeries,  & 
Je  fort  de  ceux  qui  les  tiennent,  foit  déformais  fixé  irrévoca- 
blement dans  chacune  deldites  généralités,  ainfi  que  l’entière 
exécution  des  règles  & formalités  prelcrites  pour  être  admis  à 
l’exercice  d’un  Art  fi  utile  en  lui-même,  mais  qui  deviendrait 
jnuifible  de  à l’art  même  & à la  bonne  police  du  Royaume, 
s’il  étoit  trop  multiplié  : A quoi  voulant  pourvoir.  Ouï  le 
rapport,  & tout  confidéré  ; le  Roi  étant -en  son  Conseil  * 
de  l’avis  de  Monfieur  le  Chancelier,  a ordonné  & ordonne 
ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

Le  nombre  des  Imprimeurs  de  la  généralité  & 'province 
de  Bretagne,  fera  Si  demeurera  fixé  à celui  de  quinze,  lavoir* 
quatre  pour  chacune  des  villes  de  Rennes  Si  Nantes,  Sc 
un  pour  chacune  des  viiies  de  Bref! , Dinan  , Quimper* 
Saint -Brieuc,  Saint-Malo  & Vannes,  & un  pour  If*  ville  de 
l’Orient,  en  laquelle  Sa  Majelté  a jugé  nécellàire  d’établir  une 
Imprimerie. 

I I. 

L’arrest  du  Confeil  du  5 août  1758,  fera  exécuté,  St 
en  conféquence,  ordonne  Sa  Majellé  que  l’Imprimerie  exercée 
à Rennes  par  Nicolas  Audran  , fera  & demeurera  lüpprimée» 
ainfi  qu’il  efi  preferit  par  ledit  arrêt,  & aux  conditions  qui  y 
font  portées. 

ï I I. 

L’Imprimerie  établie  dans  la  ville  de  Nantes  par  l’arrêt 
du  6 mai  1719,  & exercée  par  la  veuve  Vatar,  fera  Si  de- 
meurera fupprimée  à Ion  décès,  fans  qu’elle  puiffe  être  tenue 
par  aucun  autre  Imprimeur,  ni  même  par  fes  enfans. 

I V. 

Les  nommés  Jean-Baptiffe  Leconte  <Sc  Sébaüien  Delamarre, 


continueront  cîe  tenir  leurs  Imprimeries  dans  la  ville  de  Saint- 
Malo  - à la  charge  néanmoins  de  prêter  le  ferment  en  tel  cas 
requis’  & accoutumé,  entre  les  mains  du  Lieutenant  général 
de  police  de  ladite  ville;  & l’Imprimerie  de  celui  d’entre 
eux  qui  viendra  à décéder  le  premier,  fera  & demeurera  Sup- 
primée, Sans  qu’après  ledit  décès  il  puiffe  y avoir  plus  dune 
Imprimerie  en  ladite  ville. 

Les  Imprimeries  établies  a Dol , Aforîaix,  Redon,  Tre- 
guier,  Saint-  Pol  - de  - Léon  & Vitré,  feront  & demeureront 
Supprimées  : fait  Sa  Majefte  defenfes  d en  établir  à 1 avenir 
dans  lefdites  viîies  ; & néanmoins  a permis  par  grâce,  & fans 
tirer  à conféquence,  aux  nommes  Arnaud  e^apran  , la  veuve 
Ploefquellet , Joachim  Guemne;  Pierre  Levieil , Piene  Cre- 
meur  & François  Morin  , qui  tiennent  a&uellemcnt  lefdites 
Imprimeries  , de  continuer  a imprimer  dans  lefdites  villes  , 
leur  vie  durant , en  prêtant  néanmoins  ferment  es  mains  du 
Lieutenant  général  de  police  d icelles,  h fait  n a etc  , fins 
qu’après  leur  décès  lefdites  Imprimeries  puifFent  etie  tenues 
par  aucun  Imprimeur,  meme  par  les  enfans  deldits  Capran, 
veuve  Ploefquellet,  Guemné,  Levieil,  Cremeur  & Morin, 
à peine  de  cinq  cens  livres  d amencie , éc  de  conhicauon  des 
vis , preffes  & autres  uftenfiles  defdites  Imprimeries» 

V I. 

Fait  Sa  Majeflé  défenfes  à toutes  perfonnes,  fans  excep- 
tion , d’exercer  ou  faire  exercer  ledit  Art  dans  aucunes  autres 
villes  ou  lieux  de  ladite  généralité,  que  ceux  ci-deffus  mar- 
qués : Fait  pareillement  défenfes  à tous  Imprimeurs  , fans 
exception , d’exercer  ledit  Art  dans  aucunes  defdites  villes  ou 
lieux,  s’ils  n’ont  été  reçus  en  la  forme  preferhe  par  les  règle- 
mens  ; le  tout  à peine  de  cinq  cens  livres  d amende  , Sc  de 
conftfcation  des  vis,  preffes  & caractères  de  leurs  Imprimeries.  • 
Enjoint  Sa  Majeflé  aux  Lieutenans  généraux  de  police,  d’ob- 
ferver  ôl  faire  obferyev  exactement  les  difpofitions  contenues 
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au  préfent  arrêt  ; & au  fieur  Intendant  6c  Com miliaire  départi 
en  la  province  de  Bretagne,  de  le  faire  publier  par- tout  où 
befoin  fera,  de  tenir  la  main  à fon  exécution,  6c  d’informer 
exactement  IVÏonfieur  le  Chancelier  des  contraventions  oui 
pourraient  y être  faites.  Fait  au  Confei!  d’État  du  Roi,  Sa 
Majefte  y étant,  tenu  a Verfàilles  le  douze  mai  mil  fept  cenf 
cinquante-neuf.  Signé  Phzlypeaux. 
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A PARIS, 

DE  L’ IMPRIMERIE  ROYALE 


M..  DCÇLIX 


